
Majalis n° 2 : L’importance des bons choix

Objectifs du majalis : 

•	 Les enfants apprendront l’importance de faire de bons choix afin de devenir un véritable 
compagnon de l’Imam (AJ)

•	 Les enfants apprendront ce qui nous pousse à faire de mauvais choix et comment éviter cela

Contenu du majalis :

Ce soir, c’est la deuxième nuit de Mouharram, et Alhamdoulillah, nous avons le tawfiq et sommes 
bénis de nous asseoir et d’apprendre de l’Imam Houssain (A) et des événements qui se sont  
produits à Karbala.

Ainsi, l’une des questions qui viennent à l’esprit ces jours-ci est « Pourquoi les horribles  
événements de Karbala se sont-ils produits ? » Je veux dire, beaucoup de gens qui ont combattu 
l’Imam Houssain (A) ont vécu à l’époque du Prophète (S) et ont vu l’amour et le respect que le 
Prophète (S) avait pour son petit-fils bien-aimé, l’Imam Houssain (A). Le Prophète (S) a également 
dit aux gens de cette époque qu’ils devraient suivre l’Imam Ali (A), et qu’ils devraient rester avec  
sa famille et suivre le bon chemin.

Nous devons donc nous demander ce qui a pu pousser les gens à se retourner contre la famille  
du Prophète (S) de cette manière ? Quel genre de mauvaises qualités avaient-ils pour se dresser 
contre l’Imam Houssain (A) ? Pourquoi est-ce si important pour nous de savoir cela ? Vous voyez, 
aujourd’hui, nous attendons l’arrivée de notre Imam Mahdi (AJ), et inshaAllah il viendra pendant 
notre vie et nous serons parmi ses assistants et amis spéciaux. Mais pour être sûrs de faire partie de 
ses assistants, nous devons nous assurer que nous faisons de notre mieux pour faire les meilleurs 
choix qui nous rendront plus forts dans la foi et l’imane, de meilleurs alliés et plus important encore, 
de meilleurs croyants en l’Imam (A). Cela signifie que nous devons nous éloigner des mauvais choix  
qui nous entourent chaque jour.

Par exemple, disons que vos parents veulent vous emmener chez un ami, mais en sortant, ils  
entendent à la radio qu’il y a un gros accident sur une autoroute spécifique. S’il y a deux autoroutes 
différentes que vos parents peuvent emprunter, laquelle prendront-ils ? (Attendez les réponses.)

Oui, exactement ! Ils choisiront la route qui vous mènera à bon port en toute sécurité et avec un 
minimum de perturbations.

Un autre exemple peut être les décisions que vous prenez lorsque vous voulez manger quelque 
chose. Si quelqu’un vous dit que le gâteau que vous voulez manger est avarié, le mangerez-vous 
quand même ?

Non, bien évidemment, parce que vous risquez de tomber malade. Vous pouvez donc prendre la 
décision de ne pas manger ce gâteau, afin de ne pas tomber malade, même s’il s’agit de votre  
gâteau préféré.
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Tout comme la nourriture que nous mangeons et la visite d’amis peuvent devenir de mauvais choix 
si nous ne réfléchissons pas, notre âme peut faire face aux mêmes problématiques. Nous devons 
également faire de bons choix et préserver notre âme des effets des mauvais choix, car notre âme 
peut également tomber malade. Nous devons être très prudents, car nous savons que même si de 
nombreux Prophètes sont venus avant nous, beaucoup de gens ne les ont pas écoutés. Par exemple, 
le Prophète Moussa (a) a averti les gens de ne pas suivre le méchant Pharaon, mais beaucoup d’entre 
eux ne l’ont pas écouté. Pourquoi ? Pourquoi n’ont-ils pas fait les bons choix ? Un autre exemple  
nous vient du Prophète Saleh (a). Rappelez-vous, les gens lui ont demandé de leur montrer un  
miracle : ils lui ont demandé de faire sortir de la montagne une chamelle enceinte. C’était un miracle 
d’Allah (SWT), mais certaines personnes ont quand même choisi de ne pas croire en Allah (SWT)  
et de ne pas faire les bons choix.

Ce soir, nous voulons comprendre comment se tenir à l’écart de ces mauvaises qualités, comment 
créer un grand panneau rouge STOP afin de nous tenir à l’écart de ce qui nous conduira à de mauvais 
choix. Nous allons discuter de deux raisons importantes pour se tenir à l’écart des mauvais choix.  
Bien qu’il existe de nombreuses raisons, ces deux raisons spécifiques ont été écrites par l’Imam 
Houssain (A) dans une lettre à son cousin et représentant, H. Mouslim ibn Aqeel.

Vous voyez, les habitants de Koufa avaient dit qu’ils seraient là pour l’Imam Houssain (A) et le 
soutiendraient. Ils ont envoyé à l’Imam (A) des milliers de lettres disant qu’ils voulaient aider l’Imam 
à vaincre Yazid. Mais en réalité, leurs actions étaient contraires à leurs paroles. La plupart d’entre eux 
finirent par abandonner l’Imam Houssain (A). Certaines de ces mêmes personnes ont même rejoint 
l’armée contre l’Imam Houssain (A).

L’Imam Houssain (A) a envoyé une lettre à ces personnes par l’intermédiaire de H. Mouslim ibn Aqeel. 
Dans cette lettre, l’Imam Houssain (A) a écrit :

Au nom d’Allah, le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. De Houssain ibn Ali (A) aux gens qui 
sont mou’mineen (croyants) et mouslimeen (ceux qui suivent l’Islam).

1.	 Un Imam est quelqu’un qui suit le livre d’Allah (SWT) 

2.	 Un Imam s’assure que les gens suivent les règles d’Allah (SWT) 

 

Ainsi, l’une des premières raisons qui font que les gens commencent à faire de mauvais choix  
est qu’ils cessent de vivre en accord avec les enseignements du Qour’an et de l’Imam. Tout comme 
Allah (SWT) avait choisi les Prophètes, Allah (SWT) avait également choisi nos Imams (A). Mais 
beaucoup de gens n’ont pas suivi les Imams ou le Qour’an.

Parfois, nous savons que nous devrions suivre le Qour’an et les Imams, mais nous finissons par aimer 
les choses qui nous entourent ou par être tellement attachés à elles qu’il nous est difficile de suivre 
et d’obéir à l’Imam (A). Et nous savons que pour faire les bons choix afin d’arriver au Jannah et  
de nous rapprocher d’Allah, nous devons obéir aux Imams, même si cela est difficile pour nous.  
Laissez-moi vous raconter une histoire.

Un jour, Manssoor, le méchant calife abbasside, a planifié de tromper l’Imam. Il désigna un homme 
nommé Ibn Mouhajir pour distribuer de l’argent à tous les Sayyids (famille des Ahloul Bayt). Il dit à  
Ibn Moujahir : « Ne leur dites pas que je donne cet argent, sinon ils ne le prendront pas !



Dites simplement que vous êtes un chiite de Khorassan, et que cet argent pur est pour vous,  
puis prenez un reçu de leur part attestant qu’ils l’ont reçu. »

Quand Ibn Moujahir termina la distribution de l’argent et revint vers Manssoor, ce dernier regarda les 
reçus et s’exclama : « Où est le reçu de l’Imam Sadiq (A) ? ».

Ibn Mouhajir répondit, d’un air triste : « Je suis désolé, mais nous n’avons pas pu obtenir son reçu. »

Manssoor s’est écrié : « Pourquoi ?! C’est la raison principale pour laquelle je t’ai envoyé faire ce 
travail !!! ».

Il a répondu : « Nous sommes allés au masjid, nous étions assis là, et l’Imam était en train de prier. 
Juste après qu’il ait terminé, nous nous sommes approchés de lui, et il m’a dit : « Ô Mouhajir, ayez 
peur d’Allah. »

Je lui ai répondu : « Je ne m’appelle pas Mouhajir. Je suis l’un de vos Shi’as ! »

L’Imam a dit : « Vous mentez. Vous venez de Manssoor, le calife. L’argent que vous avez, vient de lui 
aussi, et vous ne pouvez pas mentir devant moi - Je suis l’Imam. J’ai été nommé par Allah (SWT). »

Mouhajir dit au calife Manssoor : « J’étais si embarrassé que je me suis levé et suis parti  
immédiatement. »

Lorsque Manssoor a entendu cela, il a commencé à faire les cent pas. Il était si contrarié, et il a 
commencé à marmonner : « En effet, Ja’far, le fils de Mouhammad (Imam as-Sadiq (A)), est quelqu’un 
à qui les Anges parlent, et il connaît l’invisible. »

Ainsi, vous voyez, même la personne la plus maléfique, le calife Manssoor, savait que l’Imam  
Sadiq (A) était vraiment un Imam et le leader choisi par Allah (SWT), mais parce qu’il aimait tant 
d’autres choses, comme avoir le pouvoir, être puissant, et être le roi, tout ce qu’il voulait faire 
était de suivre ce qui était dans son cœur, au lieu de ce qu’Allah (SWT) voulait qu’il fasse. Par  
conséquent, étant donné qu’il adorait la dounya, il n’a pas écouté l’Imam (A).

Ainsi, la première chose que nous devons faire est d’être capable de donner la priorité à l’obéissance 
à Allah et à Ses Imams. Quand c’est l’heure de la Salah et que je joue à mon jeu préféré, je dois faire 
un bon choix. Quand j’ai vraiment envie de manger quelque chose, mais que ce n’est pas halal, je 
dois faire un bon choix. Quand tout le monde ne suit pas les règles de l’Islam, et que je dois le faire, 
surtout à l’école ou après l’école ou quand je suis avec des amis, je dois faire de bons choix.

Même à l’époque du Prophète Moussa (a), les gens montraient la même attitude consistant à accorder 
de l’importance à leurs propres désirs au lieu d’obéir à Allah. Il y a un ayah du Qour’an qui nous 
indique comment les gens se comportaient. Allah dit dans la Sourate Naml, verset 14 :

 

Ils les nièrent injustement et orgueilleusement, tandis qu’en eux-mêmes, ils y croyaient avec 
certitude.

Vous voyez, les gens de son époque savaient qu’il était un Prophète (S), mais ils ont refusé  
d’admettre la vérité et de croire en lui. De plus, dans la Sourate Baqarah, verset 46, Allah dit que 
les incroyants ont reconnu qui était le Prophète (S), tout comme ils ont reconnu qui étaient leurs  
propres enfants. En d’autres termes, ils savaient tous très clairement que le Prophète Mouhammad (S)  
était un Prophète d’Allah (SWT). Alors, pourquoi n’ont-ils pas cru ? C’est parce qu’ils ne croyaient 
pas de tout leur cœur ; ils ne croyaient qu’en leurs propres désirs. Leurs désirs et leurs souhaits  
les contrôlaient.



Par conséquent, lorsque nous pensons aux gens de Koufa, vous pouvez comprendre qu’ils ne  
croyaient pas en leur Imam de tout leur cœur. Ils savaient qui il était, ils savaient ce qu’il représentait, 
mais leur croyance n’était pas forte, et ils étaient sur la mauvaise voie.

Aujourd’hui, alors que nous attendons l’Imam Mahdi (AJ), nous devons nous demander : « Comment 
pouvons-nous nous assurer de ne pas aller à l’encontre de ce que l’Imam (A) veut ? » Tout d’abord, nous 
devons découvrir ce qu’Allah (SWT) a rendu wajib et haram pour nous. Même si nous ne sommes pas 
baligh, il est bon de demander et de se renseigner. Deuxièmement, nous devons pratiquer, pratiquer, 
pratiquer ! Nous devons être gentils avec nos parents, même si nous pensons que nous avons le 
droit d’être en colère, et avec nos frères et sœurs, même si nous les trouvons parfois ennuyeux. Nous 
devons prendre des décisions même lorsqu’elles sont difficiles, comme s’éloigner des personnes 
qui écoutent de la musique haram ou commettent d’autres péchés en toute connaissance de cause 
et sans vouloir se repentir. Et parfois, pour nos sœurs qui observent le code vestimentaire islamique 
devant des non Mahrams, il peut être compliqué ou difficile de porter le hijab, mais elles le font  
parce qu’elles savent que la récompense vient d’Allah (SWT).

Enfin, si nous pouvons apprendre et nous tenir à ces rappels très spéciaux que l’Imam Houssain (A) 
nous a donnés, nous pouvons devenir beaucoup, beaucoup plus forts et être prêts pour l’arrivée  
de notre bien-aimé Imam Mahdi (AJ), inshaAllah !

Mousseebah :

Ce soir, c’est la deuxième nuit de Mouharram. Selon l’histoire, la caravane de l’Imam Houssain (A)  
est arrivée à Karbala le deuxième jour de Mouharram. Si vous revenez en arrière et regardez les 
différents endroits où cette caravane s’est rendue, vous verrez qu’elle a traversé beaucoup de choses. 
Elle est passée de ville en ville, et nous ne pouvons qu’imaginer l’état de ceux qui sont dans cette 
caravane - combien de douleur et de souffrance, et combien de patience ils ont montré en chemin. 
Combien de personnes les ont rejoints, puis les ont quittés. Comment ils sont partis, espérant  
rejoindre leurs partisans à Koufa, mais ont maintenant réalisé que ces mêmes personnes se sont 
retournées contre eux.

Ils font leur chemin, et sont finalement arrivés à Karbala. Qu’est-ce que Karbala ? Karbala est une 
parcelle de terre désertique, où le soleil brille très fort et où il fait très chaud dans la journée. Mais 
c’est aussi une terre spéciale. On nous dit que chaque fois que les différents Prophètes traversaient 
cette terre, ils mettaient un point d’honneur à s’y arrêter. Lorsque notre premier Imam, l’Imam Ali (A), 
traversait cette terre, il mettait un point d’honneur à s’y arrêter. 



Ils savaient que cet endroit, par-dessus tous les endroits sur cette terre, allait être le plus spécial 
des endroits, où le plus saint des sangs serait versé. Lorsque l’Imam Houssain (A) et sa caravane 
s’approchent de la terre de Karbala, il demande à ceux qui l’entourent : « Quel est cet endroit ? » 
Vous voyez, il voulait souligner ce point. Ils lui répondent : « C’est connu sous le nom de Karbala, 
ô fils de Rassouloullah. » L’Imam Houssain (A) s’écrie alors : « Je jure par Allah que c’est la terre du 
karb et du bala - la difficulté et l’épreuve. C’est l’endroit où nous devons faire face à la difficulté, c’est 
l’endroit où notre sang sera versé et c’est l’endroit où notre haram (mausolée) sera construit. Ô Allah, 
je demande une protection contre le karb et le bala - contre les difficultés et les épreuves. »

Quel genre de bala l’Imam Houssain (A) envisage-t-il ici ? Que pense-t-il qu’il va se passer dans les 
jours à venir ? Nous ne pouvons qu’imaginer les différentes pensées et événements qui traversent 
l’esprit de l’Imam (A). L’Imam (A) ordonne que son camp soit installé dans la région de Karbala. Il sort 
son épée et commence à l’aiguiser, et pendant qu’il le fait, il récite la poésie suivante :

Malheur à toi, ô monde,

Quel mauvais ami tu es !

Combien de matins et de nuits as-tu eus ?

Combien de tes chercheurs ont quitté ce monde,

Mais c’est ce monde qui ne se contente jamais de prendre quelqu’un d’autre.

Chaque être vivant suit un chemin.

Comme le temps promis pour le voyage est proche !

Et les affaires sont entre les mains du Majestueux.

Lorsque l’Imam Houssain (A) récite cette poésie, il y a quelqu’un qui écoute chaque mot très 
attentivement. Les narrateurs rapportent que dès que l’Imam (A) termine de réciter cette poésie, 
Sayyidah Zaynab (A) sort de sa tente et dit : « Ô mon frère, ces mots que tu viens de prononcer sont 
des mots prononcés par quelqu’un qui est certain qu’il va rencontrer la mort. Est-ce le cas ? »

L’Imam Houssain (A) répond : « Oui, ma chère sœur. »

Zaynab (A) ne peut se contenir. Elle se met à pleurer. Elle sait qu’ils ont finalement atteint cet  
endroit - ils sont arrivés à la terre promise. Les autres femmes dans la tente viennent à l’apprendre,  
et l’air est rempli de tristesse. Oumm Koulthoum s’écrie : « Wa Mouhammada ! Wa Aliya !  
Wa Oummata ! »

La’anatoullahi ‘alaa qawm idh-dhaalimeen


